
7/8 année
Études sociales

Cartes-éclair

Géographie
Les cartes vertes 
utilisent des 
termes pour 
apprendre la 
géographie.

Histoire
Les cartes bleues 
utilisent des 
termes pour 
étudier l’histoire.

Les documents des Archives publiques de 

l’Ontario offrent un aperçu de l’histoire du 

territoire que nous appelons maintenant 

l’Ontario. Ces cartes-éclair sont codées par 

couleur pour correspondre au programme 

d’études sociales de l’Ontario de 7e et 8e année:



Affaires 
judiciaires



Affaires judiciaires

L a direction judiciaire du gouvernement interprète le droit et supervise 

la justice au moyen des tribunaux. Le système juridique de l’Ontario 

s’est créé à la fin des années 1700, à l’image du système en Angleterre. Il 

a depuis connu de nombreux changements. Delos Rogest Davis fut l’un 

des premiers avocats noirs en Ontario. Son fils, Fred H.A. Davis (que l’on 

voit sur cette photographie), a exercé le droit à Amherstburg (Ontario) 

au début des années 1900. Ensemble, leur travail a permis d’élargir les 

possibilités professionnelles pour les Noirs en Ontario.

M. Fred H.A. Davis et Mlle Anne Alexander, dans son cabinet d’avocat 
sur la rue Ramsay, Amherstburg (Ontario), 1914 (I0014679) 



Agriculture



Agriculture

L ’agriculture, l’art et la science de la préparation du sol pour planter, 

cultiver les cultures et élever le bétail, a toujours inclus la participation 

des femmes. Les femmes ont joué un rôle essentiel dans les fermes de 

l’Ontario en effectuant des tâches comme récolter les cultures, élever les 

poulets, nourrir et traire les vaches, produire le beurre, les produits frais et 

autres produits, et plus encore. Établis à l’origine en 1897 comme façon de 

partager les connaissances domestiques entre les femmes sur les fermes, les 

Instituts des femmes se sont éventuellement unis pour représenter les voix 

de nombreuses femmes des milieux ruraux dans l’ensemble de la province. 

Femme conduisant une moissonneuse-lieuse tirée par des chevaux, 
entre 1900 et 1920 (I0014240)  



Chemin de 
fer clandestin 



Le chemin de fer clandestin—qui 

n’était pas un vrai chemin de fer—

était un réseau de trajets secrets, d’abris 

(endroits où se cacher) et guides ayant 

aidé plus de 30 000 esclaves de race 

noire du Sud des États-Unis à fuir vers la 

liberté dans le Nord des États-Unis et au 

Canada à la suite de l’adoption de la Loi 

des esclaves fugitifs de 1793. La maison 

Park à Colchester-Sud (Ontario) fut l’un 

des abris pour les réfugiés de l’esclavage 

arrivant au Canada de l’est du Michigan 

avant l’abolition de l’esclavage par les 

États-Unis en 1865. 

Chemin de fer clandestin 

Maison Park, Colchester-Sud, un refuge
pour esclave durant les années 1800,

vers 1950 (I0024851) 



Colonisation



Colonisation

L a colonisation est l’acte ou le processus visant à s’établir 
parmi les populations autochtones vivant dans une région 

et à instaurer un contrôle sur elles. En Ontario, les colons et 
les gouvernements se sont servis de traités pour pousser les 
populations autochtones hors de leurs territoires traditionnels 
et promouvoir l’exploitation des ressources. Cette photographie 
montre les commissaires qui ont apporté le Traité no 9 aux 
collectivités des Premières Nations des régions avoisinant le bassin 
versant de la baie James afin qu’elles le signent en 1905-1906.

Les commissaires – Fort Albany, 3 août 1905 (I0010627) 



Concession 
de terre 



U ne concession de terre est le don 
d’un bien immobilier (une terre ou 

ses privilèges d’utilisation) fait par un 
gouvernement ou une autre autorité. 
Souvent, les concessions de terres 
étaient attribuées pour service militaire 
rendu. Entre 1866 et 1871, de nombreux 
Canadiens ont combattu les Fenians—
des nationalistes irlandais aux États-
Unis, qui organisaient des raids contre 
le Canada pour faire pression auprès du 
gouvernement britannique afin qu’il se 
retire de l’Irlande. Les Ontariens ayant 
servi durant les raids des Fenians étaient 
admissibles à environ 160 acres de terre 
de la Couronne. 

Concession de terre

Certificat de localisation de la terre concédée à 
Charles Bonnycastle, raids des Fenians,

13 septembre 1905 (I0055338)



Confédération



Confédération

L a Confédération est le processus ayant conduit à la formation du 

Canada (autrefois le Dominion du Canada) en unissant les colonies 

britanniques de la province Canada (aujourd’hui l’Ontario et le Québec), 

la Nouvelle-Écosse et le Nouveau-Brunswick. Les leaders politiques et 

colonisateurs—les « pères de la Confédération »—entreprirent en 1864 

des négociations qui menèrent à l’adoption de l’Acte de l’Amérique du 

Nord britannique, créant ainsi le nouveau Dominion du Canada le 1er juillet 

1867. Depuis la Confédération, le pays s’est agrandi et compte maintenant 

dix provinces et trois territoires. 

Les pères de la Confédération de Frederick Spronston Challener, 
[1917-1919] (AC605057) 



Déforestation 



Déforestation

L a déforestation—la coupe à blanc des arbres—convertit de façon 
permanente les forêts à d’autres usages, par exemple l’agriculture, le 

développement urbain, le transport et l’industrie. Souvent le résultat de 
l’activité humaine, la déforestation peut aussi se produire dans le cadre 
d’événements naturels, par exemple des feux de forêt. Le fait d’enlever des 
arbres sans en replanter provoque des dommages à l’habitat, une perte de 
la biodiversité et des changements climatiques. Dans le Sud de l’Ontario, 
les forêts sont principalement perdues en raison du développement et 
de l’agriculture, tandis que dans le Nord de l’Ontario, elles sont souvent 
perdues en raison de la construction de routes forestières permanentes et 
de l’exploitation minière. 

Des hommes assis sur des billes empilées en un gros tas avant que les billes ne soient 
flottées vers le moulin, près de Spanish River, district d’Algoma, [1902] (I0003297)



Déplacement



Déplacement

U n déplacement forcé se produit lorsque des gens doivent quitter 
leur patrie contre leur gré. Dans les années 1920, les membres de 

la Première Nation de Mattagami ont dû abandonner leurs résidences 
sur les rives du lac Mattagami lorsque le projet hydroélectrique de 
la Northern Canada Power Company a inondé la région. Lorsque les 
résidents demandèrent une compensation pour la perte de leurs 
résidences et de leurs terres traditionnelles, la compagnie offrit un 
paiement unique de 3 500 $. En 1952, le gouvernement fédéral ajouta de 
nouvelles terres à la réserve, et les personnes déplacées de la Première 
Nation de Mattagami construisirent de nouvelles maisons. 

Henry Kechebra, un aîné de la réserve de Mattagami, sur le lieu de l’ancien poste de 
traite de Fort Mattagami sur les rives du lac Mattagami, 1958 (I0000130) 



Entrepreneur



Entrepreneur

Les entrepreneurs sont des gens qui organisent, exploitent et 
assument les risques d’une entreprise. En trouvant de nouveaux 

marchés et en recherchant des façons innovantes et rentables de 
faire des affaires, les entrepreneurs ont aidé l’économie de l’Ontario 
à s’adapter et à croître. Les collections des Archives publiques 
de l’Ontario comprennent des documents de petites et grandes 
entreprises en Ontario, allant de la chaîne de grands magasins 
Eaton’s à la buanderie de Mark Sing à Cobourg. 

Mark Sing, Buanderie, Cobourg (Ontario), mars 1910 (I0007413)



Érosion



L ’érosion est un processus par 
lequel les roches et le sol sont 

soulevés et déplacés par des forces 
naturelles comme l’eau, le vent, la 
glace et la gravité. La force de ces 
éléments le long des rives de la 
baie Georgienne a formé la colonne 
de rocher connue sous le nom d’île 
Flowerpot, une île située sur le 
territoire du Traité no 72 et territoire 
traditionnel de la Nation ojibway de 
Saugeen. La roche plus tendre fut 
éliminée plus rapidement, laissant la 
roche dure derrière prendre la forme 
d’un pot de fleurs. 

Érosion

Île Flowerpot, baie Georgienne (Ontario),
1953 (I0005559) 



Exploitation 
minière 



Exploitation minière

L ’exploitation minière consiste à recueillir des minéraux précieux 
ou utiles du sol. De 1944 à 1979, la mine Steep Rock près 

d’Atikokan, sur le territoire du Traité no 3—le territoire traditionnel 
des Saulteaux (Ojibway)—a fourni du fer pour à peu près tout, 
des avions de la Deuxième Guerre mondiale aux grille-plains, en 
passant par les clous. La construction de la mine a nécessité le 
retrait de plus de sédiments du lac Steep Rock que la quantité de 
matériaux déplacés pour créer le canal de Panama original, et ses 
activités ont dévasté le milieu naturel de la région. 

Mine Steep Rock, Atikokan (Ontario), 1953 (I0005562)



Forêt 
boréale 



L a forêt boréale de l’Ontario est la plus importante région forestière 

en Ontario et au Canada. Elle s’étend des limites nord de la forêt 

des Grands Lacs et du Saint-Laurent jusqu’aux basses terres de la baie 

d’Hudson. L’épinette noire et l’épinette blanche, le pin gris, le sapin 

baumier, le mélèze laricin, le thuya occidental, le peuplier et le bouleau 

blanc dominent la région. La faune diversifiée de la région comprend 

l’ours noir, le loup, le lynx, l’orignal, le caribou, de nombreux oiseaux et de 

petits mammifères comme la martre commune, le lièvre, le renard roux et 

le porc-épic. 

Forêt boréale

Rivière Abitibi - de New Post, vers 1905 (I0010572)



Gardien 
du savoir 



Les Gardiens du savoir jouent un rôle 
important pour préserver l’artisanat 

traditionnel, les activités, langues, 
cérémonies et croyances autochtones. 
Leur savoir est souvent acquis et transmis 
au moyen d’expériences vécues, de 
récits et de pratiques. Les paniers en 
écorce de bouleau, comme celui fabriqué 
par William Moore de la réserve de 
Mattagami, sont des objets culturels 
importants pour les Ojibway en Ontario; 
ils sont fabriqués en plusieurs grosseurs 
et sont utilisés pour cuisiner, recueillir des 
baies, transporter de l’eau et même pour 
enterrer les morts. 

Gardien du savoir

William Moore, un artisan ojibwé de la réserve de 
Mattagami près de Gogama (Ontario), travaillant sur 

un panier d’écorce de bouleau, 1957 (I0012656) 



Génération



Génération

Les descendants successifs d’une famille forment des 
générations. Cette photo montre trois générations de la 

famille Hill. Daniel Hill II et May Edwards Hill forment le couple de 
personnes âgées assises. Leur fils, Daniel G. Hill (rangée arrière, au 
centre) fut le premier directeur de la Commission ontarienne des 
droits de la personne. Ses enfants, Dan (rangée arrière, sixième à 
partir de la gauche), Lawrence (assis, troisième à partir de la droite) 
et Karen (assise à l’extrémité gauche) devinrent des personnalités 
éminentes du milieu des arts. 

Daniel G. Hill Jr. et May Edwards Hill à leur 50e

anniversaire de mariage, 1967 (I0027967



Grèves



Grèves

U ne grève est une fermeture collective et organisée ou un 
ralentissement provoqué par les employés pour exhorter leur 

employeur à répondre à leurs demandes. En 1969, alors qu’un grand 
nombre de femmes adhéraient à des syndicats et luttaient pour l’égalité 
des droits dans la main-d’œuvre, les infirmières autorisées déclenchèrent 
la grève à Hamilton. Leur détermination pour obtenir une reconnaissance 
et de meilleurs salaires et conditions de travail menèrent à la création de 
l’Association des infirmières et infirmiers de l’Ontario en 1973, une alliance 
comptant plus de 100 syndicats d’infirmières et infirmiers. 

Association des infirmières autorisées de l’Ontario
en grève à Hamilton, 1969 (I0013843) 



Histoire orale



Histoire orale

L ’histoire orale est formée d’histoires, chansons et souvenirs 
oraux utilisés pour partager de l’information sur le passé. Les 

histoires orales peuvent offrir un nouveau point de vue et d’autres 
explications, transmettre des sentiments et des émotions, et elles 
contribuent à préserver les dialectes et accents locaux. Elles peuvent 
aussi donner une voix à ceux qui ne sont pas inclus dans les histoires 
écrites. Les histoires parlées sont souvent une importante façon dont 
les croyances et les pratiques sont partagées dans les collectivités 
autochtones partout en Ontario. 

Le chef aveugle Missabay s’adressant à l’assemblée avant le festin 
organisé après la cérémonie de signature du Traité de la baie James, 

poste d’Osnaburgh, 12 juillet 1905 (I0010717)



Hydroélectricité



Hydroélectricité

L’énergie hydroélectrique (énergie hydraulique) est une ressource 
renouvelable rendant l’utilisation de l’énergie en Ontario plus simple 

et plus sécuritaire. Les chutes DeCew, près de Thorold sur le territoire 
du Traité no 3—les territoires traditionnels des Haudenosaunee et 
Anishinaabe—furent le site de l’une des premières centrales énergétiques 
de la province, conçue en 1898 par la Cataract Power Company. Conçue 
pour générer et distribuer de l’énergie électrique à des tensions plus 
élevées et à de plus grandes distances que jamais auparavant, la centrale 
a à l’origine alimenté le tramway électrique dans la ville d’Hamilton, située 
à proximité.  

Construction aux chutes DeCew, vers 1950 (I0019967)



Immigration



 Immigration

L’immigration—le déplacement de personnes vers un pays de 
destination duquel elles ne sont pas originaires ou citoyennes afin 

de s’y établir—a contribué à forger l’Ontario. Après la fin de la Deuxième 
Guerre mondiale en 1945, de nombreux immigrants arrivèrent en 
provenance d’Europe. Un grand nombre d’entre eux pourvurent des 
emplois dans la fabrication et la construction, alimentant ainsi la 
croissance urbaine et industrielle de l’Ontario. Cette vague d’immigrants a 
aussi encouragé les gouvernements à adopter de nouvelles lois contre la 
discrimination en fonction de la race, de la religion et de l’origine dans des 
secteurs comme l’emploi, le logement et l’éducation. 

Famille hollandaise à bord du S.S. Nieuw-Amsterdam
à destination du Canada, 1951 (I0004979) 



Inondation



Inondation

U ne inondation se produit lorsque l’eau déborde envahit 
temporairement une terre habituellement sèche. Brampton 

est construite près du ruisseau Etobicoke, qui déborde souvent à 
la fonte des neiges au printemps, provoquant ainsi les nombreuses 
inondations qu’a connues la ville dans les années 1800 et 1900. 
L’une des pires inondations vécues par Brampton est survenue le 
17 mars 1948 et a recouvert le centre-ville de quelque 1,83 mètre 
d’eau. Un projet visant à détourner le ruisseau Etobicoke, achevé 
en novembre 1951, a contribué à prévenir de telles inondations 
désastreuses. 

Scène d’inondation, Brampton, 1948 (I0002788)



Intendance



L ’intendance est la gestion prudente 
et responsable de quelque chose—

souvent notre environnement et nos 
ressources naturelles. En tant que 
forestière, Marie Rauter est montrée 
sur cette photo en train de prendre soin 
de la santé des forêts de l’Ontario. Son 
travail inclut des responsabilités comme 
protéger les forêts contre les insectes, 
les maladies et les incendies; gérer 
la coupe et la vente de bois d’œuvre; 
préparer des plans pour planter et 
cultiver des arbres; améliorer l’habitat 
de nombreuses espèces.  

Intendance

Marie Rauter – Marie Rauter - Forestière, 
brochure You’re A What? [Vous êtes une quoi?] 

[détail], 1966-1971 (I0073858) 



Irrigation



L ’irrigation est le processus d’arroser 
les cultures en y apportant de 

l’eau en se servant de méthodes ou de 
systèmes d’origine humaine—y compris 
des tuyaux, canaux et gicleurs—plutôt 
que de compter uniquement sur les 
précipitations. L’irrigation permet 
de produire des cultures dans des 
régions où il ne pleut pas beaucoup 
et aide les agriculteurs à fournir 
un approvisionnement alimentaire 
stable. Sans l’irrigation pour fournir 
suffisamment d’eau au sol, l’agriculteur 
sur cette photo n’aurait pas été en 
mesure de cultiver sa citrouille géante! 

Irrigation

Homme photographié avec une citrouille 
géante, 1984 (I0004615)



Non renouvelable



Non renouvelable

Les ressources non renouvelables sont limitées en quantité et ne 

peuvent être remplacées une fois qu’elles ont été utilisées. Les 

combustibles fossiles comme le charbon, le pétrole et le gaz naturel en 

sont des exemples courants. Une fois brûlés, les combustibles fossiles 

fournissent de l’énergie, mais le processus libère des gaz à effet de 

serre qui polluent l’environnement et contribuent aux changements 

climatiques. Afin de réduire les émissions de gaz à effet de serre, l’Ontario 

a fermé sa dernière centrale alimentée au charbon en 2014 et a banni de 

façon permanente la production d’électricité au charbon en 2015. 

Travailleur s’occupant de chaudières à charbon
[entre 1900 et 1920] (I0009310) 



Pensionnats 
indiens



Pensionnats indiens

L es pensionnats indiens étaient des pensionnats obligatoires pour 
les enfants autochtones financés par le gouvernement canadien et 

dirigés par les églises. Le pensionnat indien Moose Fort, renommé plus 
tard École Bishop Horden, fut l’un des 15 pensionnats indiens en Ontario. 
Créées en vertu de la Loi sur les Indiens de 1876, ces écoles restèrent 
en activité jusqu’en 1996. À titre d’outils de colonisation et de génocide, 
elles séparèrent les enfants autochtones de leurs familles, langues et 
traditions, et les exposèrent à la maltraitance. Les 94 appels à l’action de 
la Commission de vérité et de réconciliation ont été publiés en 2015 pour 
aborder l’impact durable des pensionnats indiens sur les survivants, 
leurs descendants et les collectivités. 

[Pensionnat indien Moose Fort], Moose Factory, 1920 (I0055879)



Pictogramme



Pictogramme

L es pictogrammes sont des peintures rupestres réalisées en appliquant 
un pigment (habituellement de l’ocre rouge) à l’aide d’un doigt 

ou d’un pinceau. L’Ontario compte des centaines d’emplacements de 
pictogrammes autochtones, y compris Mazinaubikiniguning (« le rocher 
ornée sur le lac Agawa » en ojibway) dans le parc provincial du Lac-
Supérieur sur le territoire du Traité Robinson-Supérieur, qui présente des 
pictogrammes possiblement des 17e et 18e siècles. Certains croient que 
le chef ojibwé Shingwaukonse (1773-1854) a dessiné ce pictogramme 
d’un cavalier au rocher Agawa pour représenter son pouvoir en tant que 
shaman ou pour commémorer une expédition guerrière.

Pictogramme sur rocher à la baie Agawa, vers 1965 (I0012696)



Qualité 
de vie



Qualité de vie

L a qualité de vie est l’évaluation que fait une personne de son 
bien-être en général. Elle est influencée de façon complexe 

par l’état de santé physique, l’état psychologique, les croyances 
personnelles, les relations sociales d’une personne et les relations 
qu’elle entretient avec son milieu. Elle peut faire référence à 
la façon dont une personne vit sa vie et aux conditions dans 
lesquelles elle se trouve. S’amuser avec des animaux mignons, 
comme cet homme couvert de porcelets sur cette photographie, 
peut certainement améliorer votre qualité de vie! 

État de l’Indiana, vers 1909-1930 (I0033809)



Rébellion



Rébellion

U ne rébellion s’entend d’une résistance contre une personne ou un 

groupe au pouvoir. La colère croissante contre le gouvernement 

colonial britannique au Haut-Canada (aujourd’hui l’Ontario) a mené à la 

rébellion de 1837, dirigée par William Lyon Mackenzie. En portant cette 

bannière, Mackenzie et ses partisans défilèrent sur la rue Yonge à Toronto 

pour exiger une réforme politique. Même si infructueuse au début, la 

rébellion fut l’un de plusieurs soulèvements ayant mené à la création 

d’un gouvernement responsable et à l’union du Haut et du Bas-Canada 

en 1841. 

Bannière de la rébellion de 1837 (devant et derrière),
1837 (I0032668 et I0032669) 



Renouvelable



Renouvelable

L ’énergie renouvelable est produite à partir de sources d’énergie 
dont les réserves ne diminuent pas après utilisation, ou qui se 

régénèrent naturellement au cours d’une vie humaine, par exemple 
l’énergie éolienne et solaire. La maison Provident, à King City, 
fut la première maison au Canada à emmagasiner de la chaleur 
provenant de l’énergie solaire pour utilisation à d’autres moments 
de l’année. Cette photo tirée des collections des Archives publiques 
de l’Ontario documente la réception pour son inauguration en 
juin 1976. 

Maison solaire Provident, King City, Ontario, 25 juin 1976 (I0056056)



Ségrégation



Ségrégation

L a ségrégation est la pratique de séparer les gens en fonction de la 

race. La Loi de 1850 sur les écoles non confessionnelles a permis 

la création d’écoles distinctes pour les enfants noirs au Canada Ouest 

(aujourd’hui l’Ontario). Les parents noirs s’organisèrent pour remettre 

en question l’exclusion de leurs enfants des écoles publiques, mais la 

pratique se poursuivit dans certaines régions tout au long du 20e siècle. 

La dernière école ségréguée en Ontario a fermé ses portes en 1965, grâce 

au militantisme des parents et aux efforts du premier député provincial 

noir de l’Ontario, Leonard Braithewaite. 

Enfants devant l’école pour enfants noirs du village de Marble, 
[vers 1900] (I0024783)



Source 
primaire 



Source primaire

Les sources primaires sont des documents créés dans le passé qui 

fournissent un témoignage de première main d’événements, de 

pratiques ou de conditions de l’époque. Les exemples de ces sources 

incluent des lettres, des photographies, des histoires orales, des courriels, 

des documents financiers, des articles de journaux et des journaux 

intimes, comme celui de Martha Hastie, 13 ans, qui a documenté sa vie 

à Lindsay au début des années 1880. Les sources primaires incluent 

également des témoignages de première main documentés plus tard, par 

exemple des autobiographies, mémoires et histoires orales. 

Les autoportraits et la première entrée dans le journal de Martha Hastie 
pour 1881, Lindsay (Ontario), juillet 1881 (I0032544)



Source secondaire 



Les sources secondaires sont des 
documents ou dossiers à propos du 

passé créés par quelqu’un qui n’a pas 
vécu des événements ou une période 
ou qui n’y a pas participé directement, 
ni rencontré les personnes à l’étude. 
Souvent, les sources secondaires 
décrivent, interprètent et évaluent les 
témoignages du passé de témoins 
oculaires (sources primaires). Des 
exemples de sources secondaires 
courantes incluent des articles de 
journaux, des critiques de livres et de 
films, des documentaires, des biographies 
et des manuels—comme ce manuel 
de géographie utilisé par les élèves de 
l’école publique dans les années 1900. 

Source secondaire

Manuel Public School Geography, 
vers 1900 (I0032550) 



Traité



U n traité est un accord officiel entre 
deux ou plusieurs nations portant sur 

le partage du territoire et des ressources, 
ainsi que sur le vivre ensemble de façon 
pacifique. L’Ontario est couvert par plus 
de 40 traités et autres accords fonciers. 
Le Traité de la baie James (Traité no 
9), conclu entre la Couronne et les 
collectivités des Premières Nations vivant 
dans les bassins versants de la baie 
James et de la baie d’Hudson, comprend 
le document écrit original signé en 
1905-1906 et les promesses orales 
faites par les commissaires du traité aux 
Anishinaabe et aux Omushkegowuk. 

Traité

Document écrit du Traité de la baie James 
(Traité no 9), page 1, 1905-1906 (I0031638) 



Urbanisation



Urbanisation

L ’urbanisation s’entend du déplacement des gens de régions 

rurales vers des villes et municipalités (régions urbaines). Souvent 

associée à la construction, au développement de l’infrastructure et à 

l’industrie, l’urbanisation se produit partout dans le monde depuis des 

milliers d’années. Elle peut avoir des conséquences importantes sur les 

conditions de vie, la santé, l’emploi, le transport, la politique, l’économie 

et l’environnement. À Toronto, on peut clairement voir l’urbanisation 

en raison de la croissance de l’activité humaine, des édifices et du 

transport le long de la rue Yonge depuis les années 1790. 

Rue Yonge, Toronto, entre 1970 et 1989 (I0005820)



Végétation



Végétation

V égétation s’entend de toutes les plantes ou vie végétale 
d’une région. Elle est principalement déterminée par le 

climat (température, précipitations et ensoleillement) et peut 
être influencée par la géologie, la composition du sol et l’érosion, 
les schémas de drainage des eaux et les actions des humains 
et d’autres animaux. Cette toile de l’artiste du 19e siècle Anne 
Langton montre la vie végétale dans le quartier Rosedale de 
Toronto avant la construction d’imposantes résidences pour les 
riches et célèbres de la ville. 

Rosedale, Toronto, vers 1882 (I0008552)
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 Zones humides

L es zones humides sont des zones inondées, de façon permanente ou 

saisonnière. En Ontario, il existe quatre types de zones humides : des 

marécages (aussi appelées tourbières), des marais, des bogues et des 

étangs marécageux. La conservation des zones humides est importante, 

puisqu’elles préviennent les inondations et l’érosion, fournissent une 

grande réserve d’eau propre, aident à modérer le climat et soutiennent 

différentes espèces de plantes et d’animaux. Elles fournissent également 

des produits utiles (comme le bois d’œuvre) pour les industries de 

l’Ontario, et offrent de nombreuses possibilités d’activités en plein air. 

Tourbière typique adjacente à la rivière Severn (Ontario), 1952 (I0012744)


